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BEAUCOURT
Messe
> Dimanche 15 juillet, à
10 h 30. Église Saint-Pierre de
Dampierre-les-Bois.
DELLE
Messe
> Samedi 14 juillet, à 18 h.
Église Saint-Léger.
FAVEROIS
Messe
> Dimanche 15 juillet, 
à 10 h 15. Église Saint-Urs.
GRANDVILLARS
Objets trouvés
Un bracelet a été trouvé vers
l’église et un lecteur de glycé-
mie rue des Grands-Champs.
S’adresser au secrétariat de la
mairie, du lundi au vendredi
de 10 h à 12 h et de 16 h à
18 h. Tél. 03 84 27 80 34.

bloc-
notes

Avec la complicité de l’atelier
menuiserie pour la fabrication et 
des enfants de l ’école des 
Oisillons pour la décoration, la 
médiathèque municipale installe 
deux boîtes à livres à disposition 
du public en centre-ville. La pre-
mière est dès à présent opération-
nelle à la mairie et la seconde le 
sera dans quelques semaines dans
la salle d’attente des nouveaux 
médecins du pôle médico-tertiai-
re.

Une boîte à livres est une biblio-
thèque en miniature en libre accès
dans laquelle on peut déposer ou 
prendre des livres sans aucune 
obligation. Elle est conçue com-
me un libre-service du livre. Cha-
cun pourra donc emprunter pour 

lire, rapporter ou pas, et surtout 
aussi, déposer des ouvrages afin 
d’en faire profiter d’autres person-
nes, leur donnant ainsi une secon-
de vie.

Ces boîtes ont donc comme ob-
jectif premier de guider le public 
vers la lecture, gratuitement et 
sans avoir forcément à franchir la 
porte de la médiathèque. Pas de 
concurrence donc avec la média-
thèque mais une saine complé-
mentarité avec comme finalité, de
conduire de plus en plus de mon-
de vers la structure.

Les responsables viendront
d’ailleurs régulièrement alimenter
les boîtes et vérifier leur contenu 
afin qu’il y en ait toujours pour 
tous les goûts et tous les publics.

BEAUCOURT

Deux boîtes à livres au centre-ville

Dernière sortie juste avant les vacances pour les enfants des Oisillons 
afin de vérifier la mise en place de « leur » boîte à livres.

Les travaux de terrassement et
d’assainissement de la future
déchetterie de Florimont ont

débuté le 11 juin. Ils seront suivis par
la pose des murs séparant les contai-
ners de tris, l’installation des réseaux
d’eau et d’électricité et des bunga-
lows.

La Colas a remporté le marché
pour un montant de 600 000 €. Le 
maître d’œuvre est le cabinet BEJ.

Les travaux sont prévus pour une
durée de cinq mois. « Nous espérons
ouvrir en fin d’année, au plus tard 
début 2019 », indique André Helle, 
vice-président à la CCST en charge 
de la gestion des ordures ménagères.

Le but de cette nouvelle déchette-
rie est de désengorger celle de Fêche-
l’Église qui enregistre un trafic de 
600 véhicules par jour, « et plus cer-
tains samedis », précise Michel 
Miljanovic, adjoint à la déchetterie 
de Fêche-l’Église.

L’emplacement de la nouvelle
structure permettra à nombre d’habi-
tants de réduire leur trajet. Nul be-
soin de renouveler sa carte d’accès 
car cette dernière permettra d’aller à 
l’une ou l’autre. D’ailleurs les mêmes
services seront proposés aux mêmes 
horaires.

Se pose alors la question de la dé-
chetterie mobile. Son avenir est en-
core en cours de discussions. La 
CCST, ne souhaitant pas embaucher,
envisage la suppression, et de trans-
férer le personnel à Florimont. Ou de
fermer la déchetterie une journée par
semaine pour maintenir le service.

FLORIMONT

La nouvelle déchetterie 
sort de terre

Les travaux de terrassement et d’assainissement ont débuté le 11 juin.

La Communauté de communes 
du Sud Territoire (CCST) a lancé 
le chantier d’une seconde 
déchetterie à Florimont, 
en face de la station d’épuration.

Un vol sur 
le chantier

Durant le week-end des 23 et
24 juin le chantier a fait l’objet
d’un vol. Environ 200 l de ga-
soil ainsi qu’un groupe électro-
gène ont été dérobés. Une en-
q u ê t e  d e s  s e r v i c e s  d e
gendarmerie est en cours.

Les bénévoles de l’associa-
tion Vivre Ensemble de Bre-
botte, organisatrice du 32e

spectacle Son et Lumière
« 1918 – Toujours en Face »,
accueillaient pour la première
fois plus de 30 militaires du
35e RI de Belfort.

Durant une heure trente-cinq,
les nouveaux acteurs sont en-
trés dans la peau d’un nouveau
personnage : le poilu de 1918.
D’autres ont endossé le rôle
des soldats allemands. Cette
expérience est nouvelle pour
ces soldats récemment incor-
porés qui participent active-
ment à la reconstitution histo-
rique évoquant la Grande
Guerre au travers du lieute-
nant Yves Coué. Son destin se-
ra mis en lumière à partir de
l’ouvrage de l’abbé Paul Don-
coeur, aumônier du 35e régi-
ment d’infanterie durant la 
Grande Guerre, qui relate le
parcours d’un jeune homme de
21 ans quittant le bureau de
l’état-major pour devenir sol-
dat et combattre dans les tran-
chées.

À Brebotte, les 70 bénévoles,
la nation des enfants aux plus
âgés, rencontre l’armée fran-
çaise et ses jeunes militaires
venus de toute la France, mê-
me d’Outre Mer.

La troupe du régiment belfor-
tain a trouvé ses marques sur le
terrain et le travail des bénévo-
les a pris une autre dimension.
Chaque tableau se dessine et le
jeu des acteurs fait découvrir
une réalité historique. Le de-
voir de mémoire prend alors
tout son sens. Les essais du
fusil Lebel surprennent comme
l’assaut, baïonnette au canon.

Ce spectacle, présenté les 19,
20 et 21 juillet, s’annonce ex-
ceptionnel, comme la partici-
pation du 35e RI dont l’histoire
prestigieuse sera mise à l’hon-
neur avec, « 1918 – Toujours
en face » devise du lieutenant
Coué.

> Réservation conseillée sur le 
site www.museebrebotte.com 
avec paiement en ligne et 
impression des places 
numérotées.

BREBOTTE

Un spectacle pour la rencontre 
de la nation et de son armée

Bénévoles de tous âges et les jeunes recrues du 35e RI.

600 000 En euros, le montant du 
marché attribué pour ce 
chantier.


